CHAPITRE IX.

DE   LA DIFFUSION DE  LA  CHALEUH.

SECTION I.

I)U MOUYEMENT  LIBRE  DE  LA  CHALEUR  DANS   UNE  LIGNE INFINIE.

342.

On considere ici le mouvement de la chaleur dans une masse solide
homogene dont toutes les dimensions sont-infinies. On divise ce solide
par des plans infmiment voisins et perpendiculaires a un axe commun,
e,t Ton suppose d'abord qu'on a echauffe une seule partie de la masse,
savoir celle qui est comprise entre deux plans A et B paralleles, dont
la distance est g. Toutes les autres parties ont la temperature ini-
tiale o; mais chacun des plans compris entre A et B a une temperature
initiale donnee, que Ton regarde com me arbitral re, etqui est commune
a tons ses points; cette temperature est differente pour les differents
plans. L'etat initial de la masse etant ainsi defmi, il s'agit de deter-
miner par le calcul tous les 6tats successifs. Le mouvement dont il
s'agit est seulement lineaire, et dans le sens de 1'axe des plans; car il
est evident qu'il ne peut y avoir aucun transport de chaleur dans un
plan quelconque perpendiculaire a cet axe, puisque la chaleur initiale
de tous ses points est la meme.

On peut supposer, au lieu du solide infini, un prisme d'une tres
petite epaisseur, et dont la surface convexe est totalement impene-
trable a la chaleur. On ne considere done le mouvement que dans une
ligne infinie, qui est 1'axe commun de tous les plans.

La question est plus generate lorsqu'on attribue des temperaturesure B, et le second le temps tf pour ce
